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La section SNCTA de Marseille-Provence s’est 
réunie ce jour. Elle prend une photo de la 
situation et dresse le bilan.  

Qu’est ce que tu attends mal ! 
Si le SNCTA salue le signal positif fort envoyé par le 

DSNA dans les tous premiers jours après sa nomination, il 
rappelle que la validation tant attendue du NBT ne signifie 
hélas pas une amélioration immédiate des locaux. 

Les équipes devront patienter encore 3 longues années 
au minimum avant de bénéficier à nouveau d’une salle 
d’approche, 10 ans après la fermeture 
de la précédente. En attendant, les 
locaux restent les mêmes voire se 
dégradent : la salle de repos a disparu 
pour laisser place aux travaux. 

Des fois, t’as pas un peu 
envie de pas rien faire ? 

Nous nous réjouissons que des 
initiatives locales aient pu voir le 
jour, comme « Petit Prince » ou PIXEL. 
Mais ce n’est pas suffisant. 

La synthèse vocale automatisée 
et gérée par ordinateur a fait son 
apparition dans les années 60 … 
Pourtant elle n’a toujours pas trouvé 
le chemin de Marseille-Provence. Nos 
demandes répétées pour un ATIS auto 
se perdent dans les méandres de la DO alors que les 
compagnies continuent de remplir des ASR. 

Depuis 5 ans, nous bataillons aussi pour obtenir un 
deuxième poste type COSNET dédié aux planeurs sur les 
positions ME MB. Cette demande avait pourtant été 
identifiée comme un moyen en réduction des risques (MRR) 
dans les études de sécurité à la mise en place d’IAM. En 
2020, 27 reports d’évènements concernaient les planeurs. 

Si des outils aussi basiques n’arrivent pas à être 
déployés, comment croire à une modernisation plus 
profonde des outils de contrôle dans les années à venir ? 

On va faire l’appel. Pierre ? 
Comme nous l’exposions dans notre précédent 

communiqué, les effectifs n’ont jamais été aussi bas à 
Provence. Et à ce stade aucune perspective de remontée 
n’est donnée. Même avec une action forte de notre 

direction — que nous appelons de nos vœux — au 
prochain GS 32h, les effectifs continueront de fondre au 

moins pour les 3 prochaines années. Des 
perspectives fort peu réjouissantes … 

Ça va être tout noir ! 
Il y avait deux curseurs pas encore au 
plus bas à Provence, les conditions de 
travail et la qualité du service rendu. 
Mais la DO compte bien y remédier en 
diminuant drastiquement les droits à 
absences et en ne nous donnant pas 
les moyens de remplir correctement 
nos missions. Elle prévoit ainsi de nous 
faire assumer, seuls, ses errements en 
matière de pilotage des effectifs ou 
bien encore de gest ion de la 
modernisation. C’est inacceptable ! 

Cette logique de restriction du droit à 
absences, au-delà de l’impact sur la 

fatigue et la sécurité, aura pour 
conséquence d’immobiliser le centre. Les contrôleurs ne 
pourront pas tout faire et prioriseront les formations 
statutaires et les congés au détriment des GT et autres 
réunions. Paradoxalement, ces GT devaient, entre autres, 
permettre de réfléchir à des adaptations temporaires face 
au sous-effectif et à la diminution du temps de formation.
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Le tableau est bien noir ! Malgré le soutien du DSNA sur le NBT et quelques initiatives 
locales, force est de constater que la route du retour à une situation nominale sera très 
longue. Nous continuerons à travailler dans un ersatz de salle d’approche avec des 
effectifs beaucoup trop faibles et des outils obsolètes pendant au moins 3 ans. La question 
est : où la DO placera-t-elle le curseur des conditions de travail pendant tout ce temps ?
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Postes ouverts à la CAP de novembre 2018 

Au delà des nombreuses réunions nationales, 
dans lesquelles le SNCTA défend et cherche à 
sécuriser l’avenir de notre profession, c’est aussi 
au niveau local que le syndicat accompagne 
l’ensemble des contrôleurs aériens. Alors que le 
point bas des effectifs à CDG est, semble-t-il, 
enfin derrière nous, il nous semblait important 
de revenir sur un certain nombre de sujets sur 
lesquels le SNCTA poursuit son travail.

Technique (enfin) ça bouge !
L’accord cadre pour le programme SYSAT a été signé en fin 
d’année dernière afin de remplacer les systèmes en voie 
d’obsolescence : l’A-SMGCS et ISATIS.

L’A-SMGCS ne sera remplacé qu’à iso-fonctionnalité et le travaila 
déjà commencé afin de fournir un nouvel outil au plus vite. 

Les doutes sur la capacité de Saab à fournir un système intégré 
tour/approche ont été levés en début d’année et le directeur 
deprogramme SYSAT a annoncé en Mars 2018 que SAAB était 
retenu afin de mener à bien la transformation électronique des 
organismes CDG-LB et Orly. 

Cette modernisation ne sera pleinement effective à CDG 
qu’après les Jeux Olympiques de 2024. Cependant, afin de 
mener au mieux ce changement, les systèmes de Saab seront 
installés sur place dès que possible, afin de tester le 
fonctionnement de la plateforme technique et son intégration à 
l’environnement existant. 

Par ailleurs, le nouvel outil d’informations générales (incluant 
notamment ISATIS et DECOR) sera développé parallèlement 
avecune mise en service prévue avant les JO. Ce changement, 
n’impactant pas directement l’opérationnel, permettra aux 
différentes équipes (DSNA/DTI et Saab) de travailler ensemble 
sur un premier outil non critique. Une transformation technique 
réussie n’est cependant pas possible sans une formation 

adéquate. Nous avions milité lors de la mise en place de RECAT-
EU pour qu’une réelle formation soit mise en place pour tous les 
contrôleurs. Cela sera d’autant plus vrai pour la transformation 
majeure que sera SYSAT. Le SNCTA se félicite d’avoir obtenu 
l’ouverture d’un poste Expert Opérationnel “Formation et 
changements” dont la tâche sera majoritairement consacrée à 
définir et quantifier la formation nécessaire pour cette 
transformation. 

N’ayant que trop connaissance des dérives possibles de tels 
programmes de modernisation, le SNCTA a demandé et obtenu 
la relance du Groupe de Suivi SYSAT entre les organisations 
syndicales et l’administration afin d’être régulièrement informé 
de l’avancée du programme et des difficultés potentiellement 
rencontrées. 

Nous saurons garder un regard critique sur ce programme qui a 
perdu tant de temps et prendrons toute notre part afin d’en 
faire une réussite.

En attendant cette modernisation, ODS devait êtremaintenu 
dans l’état actuel. Alors que les CRNA vont avoir accès au Mode 
S descendant dans le courant de cette année, il était 
inenvisageable pour le SNCTA que CDG doive attendre 7 ans 
minimum ! En effet, dans un environnement où le trafic est 
aussi dense et évolutif que le nôtre, récupérer par exemple 
l’information du niveau sélecté serait évidemment un gain 
énorme en termes de sécurité.

Le SNCTA se félicite que cet argument ait été entendu et que la 
visualisation du Mode S descendant à CDG soit programmée 
pour2019. Toutes ces évolutions techniques ne pourraient se 
faire sans l’expertise des contrôleurs en subdivisions ou à la DTI. 

Une transformation technique 
réussie n’est cependant pas possible 

sans une formation adéquate. 
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RRRrrretour à l’âge de pierre !!!
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